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ASSISES ŒCUMENIQUES DE LA DIACONIE 

 

 

Chers frères et sœurs en Christ, 
 
 

Par leur présence et leur action quotidiennes auprès des personnes en situation de 

fragilité sociale à Marseille, de très nombreux chrétiens de toutes confessions se mettent au 

service de la fraternité avec zèle et humilité. C’est le Christ lui-même qui est la source de cet 

engagement diaconal, lui qui a guéri les lépreux, la fille d’une syro-phénicienne ou le serviteur 

d’un centurion, qui a consolé les affligés et s’est assis à la table des publicains et des pécheurs. 

Par toute sa vie et jusqu’à sa mort sur la croix, il a manifesté sa prédilection pour les plus 

fragiles, ceux que la société éloigne et que la miséricorde de Dieu va chercher en premier. 

« Dieu a tant aimé le monde qu'il a donné son Fils, son unique, pour que tout homme qui croit 

en lui ne périsse pas mais ait la vie éternelle » (Jn, 3, 16) : en Christ, toute personne est un frère, 

une sœur en humanité. 

C'est lui, le Fils de Dieu, qui a accompli une fois pour toutes, par sa mort et sa 

résurrection, le salut du monde entier. Mais ce qu'il a accompli pour nous, il ne veut pas le 

répandre sans nous. Coopérer à l’œuvre divine du salut par le don de notre vie et l’amour du 

prochain, telle est notre mission de chrétiens. Or, à Marseille, qui abrite l’un des quartiers les 

plus pauvres d’Europe et ou s’échouent des hommes, des femmes, des familles entières qui 

fuient leurs propres pays, beaucoup de personnes connaissent des situations de grande pauvreté. 

Des trafics en tous genres brisent de jeunes existences et la vie de nombreux habitants demeure 

fragile à cause de la difficulté à se loger décemment ou à trouver du travail. 

Pour nous, chrétiens de toutes confessions, chaque personne est une histoire sacrée, 

quelles que soient son origine, sa culture ou sa religion. C’est pourquoi, face aux défis que notre 

ville doit affronter aujourd’hui, nous voulons nous engager ensemble auprès de nos frères et 

sœurs en situation de grande fragilité : ce n’est qu’en prenant soin des plus petits, dans toutes les 

dimensions de leur humanité, physique, psychique, relationnelle et même spirituelle, que l’on 

pourra véritablement travailler à l’avènement du Royaume de Dieu.  

Nous réunir pour mieux servir : c’est l’objectif des Assises œcuméniques de la diaconie, 

que nous ouvrirons le 1er décembre 2024, premier dimanche de l’Avent, où nous nous mettrons 

en marche, ensemble, pour préparer nos cœurs à la venue du Sauveur. Par ces Assises, qui se 

déploieront tout au long de l’année 2025, nous souhaitons d’abord prier ensemble pour nous 

rendre disponibles aux appels de l’Esprit. Nous recenserons aussi toutes les initiatives solidaires 

déjà prises dans nos communautés chrétiennes, de façon très généreuse mais souvent éparpillée, 
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afin de les mettre en relation les unes avec les autres, pour renforcer la connaissance mutuelle, 

créer des synergies et partager les bonnes pratiques. Nous pourrons ainsi identifier les besoins 

qui ne sont pas pourvus et auxquels de nouvelles actions à inventer pourraient répondre. Il s’agit, 

en définitive, de raviver le zèle de la charité dans nos communautés paroissiales et de donner à 

nos frères et sœurs en situation de fragilité leur place au sein de nos assemblées, la première 

place même, comme le paralytique descendu par le toit de la maison et placé aux premières 

loges, tout près de Jésus (cf. Mc 2, 1-12). Les pauvres doivent pouvoir prendre la parole, être 

écoutés et devenir acteurs de la vie de nos communautés. 

Par la célébration œcuménique du dimanche 1er décembre, nous appellerons sur ces 

Assises le souffle et la lumière de l’Esprit. Puis un questionnaire sera envoyé à tous les 

responsables d’Églises pour recenser les initiatives solidaires qui existent déjà : par avance, 

nous vous remercions de l’attention que vous y porterez. Enfin, nous envisageons d’organiser 

au printemps 2025 un Forum de la diaconie, qui nous réunira pour prier, écouter ce que le 

Seigneur nous dit à travers sa Parole et celle des plus pauvres, nous réjouir de ce que nos 

communautés font déjà et réfléchir à ce qu’elles pourraient inventer demain. Nous souhaitons 

ainsi poser les bases d’un futur service œcuménique de la diaconie. 

« À ceci, tous vous reconnaîtront pour mes disciples : à l'amour que vous aurez les uns 

pour les autres » (Jn 13, 35). Frères et sœurs, à l’école de nos pères qui, il y a 1700 ans, se 

réunirent au concile œcuménique de Nicée pour exprimer la foi des chrétiens, mettons-nous en 

route ensemble, dans la diversité de nos confessions mais unis par l’attachement au Christ, pour 

témoigner de l’amour dont Dieu aime le monde. Sans rechercher à mesurer notre efficacité, 

mais avec l’unique désir d’être les serviteurs de l’engagement de Dieu et de la fécondité qu’il 

donnera à nos actions, soyons les témoins de la fraternité et de l’espérance dont nos Églises et 

notre ville ont tant besoin. 
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